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SÉANCE DU 27 PRAIRIAL AN II (15 JUIN 1794) - Nos 10 A 15 627 

Nos braves frères, formant la garnison de 
Germersheim, ont entendu, disent-ils, le mot 
d’ordre de la tyrannie. Tous ces forfaits n’ont 
qu’un but : c’est la dissolution de la représen¬ 
tation nationale. Le point de ralliement de tous 
les vrais amis de la liberté, le centre autour 
duquel doit se mouvoir toute la machine poli¬ 
tique, c’est la représentation nationale. 

Restez donc à votre poste, s’écrient-ils, puis¬ 
que les rois ont intérêt à vous le faire quitter, 
vous tenez en vos mains le fil de nos destinées, 
soyez toujours fidèles à vos devoirs; tant qu’il 
vous restera quelque chose à faire vous en 
serez comptables à l’Etemel, à nous et à la 
postérité... Ecrasez toutes les factions du dedans 
et conduisez toujours avec sagesse et vigueur 
le bras qui doit frapper le despotisme au dehors. 
Pour nous, nous veillerons ici pour démasquer 
les intrigans et les traîtres, pour dénoncer tous 
les lâches et pour combattre et vaincre les mercenaires de la Prusse et les valets de l’Au¬ 
triche. Notre récompense à tous, le prix de notre 
sang, de nos travaux et de nos sacrifices, sera 
la liberté (1). 

10 

La commission des revenus nationaux envoie 
'le tableau du produit de la fabrication des 
espèces de cuivre, et de métal de cloches depuis 
le 1er janvier 1793 (vieux style) jusqu’au 10 prairial; le total s’élève à 5,129,689 liv. 6 s. 

Insertion au bulletin, renvoi au comité des 
finances (2). 

11 

L’agent national du district de Neuville, dé¬ partement du Loiret, annonce qu’une partie des biens d’émigrés, estimée 12,120 livres, a été vendue 28,650 livres; il fait hommage à la Convention d’un hymne qu’il a composé il y a environ dix ans. 

Mention honorable, insertion au bulletin, et 
renvoi au comité d’instruction publique (3). 

12 

La société populaire de Chambéry (4) engage la Convention nationale à continuer ses tra¬ 
vaux avec la même énergie et la même acti¬ 
vité. « L’homme vertueux, dit-elle, ne craint 
«point la mort, parce qu’elle conduit à l’im-
» mortalité; par tout vous trouverez de nou-
» veaux Geffroy; nos efforts seront toujours 
» réunis aux vôtres pour écraser à-la-fois les 
» tyrans et les traîtres ». La même société en¬ 
voie copie de son adresse aux Piémontois. 

(1) M.U., XLI, 9. (2) P.V., XXXIX, 299. Btn, 27 prair.; J. Fr., n° 629; J. Sablier, n° 1380; Débats, n° 634, p. 426; J. S.-Culottes, n° 487. 

(3) P.V., XXXIX, 300. Bin, 28 prair. (1er suppl‘). (4) Mont-Blanc. 

Mention honorable, insertion au bulletin, 
renvoi au comité de salut public (1). 

La société de Chambéry transmet une adresse 
aux habitans du Piémont, écrite en français, et 
traduite en italien. Si l’antique valeur de leurs 
aïeux n’est pas morte dans les cœurs des habi¬ 
tans de l’Italie, comment la postérité de Brutus 
et de Scévola pourrait-elle être insensible au 
tableau de la gloire des armes et des vertus des 
Français, et des crimes des tyrans, qui pèsent 
sur une terre consacrée par les mânes et par (les cendres de tant de héros ? 

Quelle que soit l’heure du réveil des peuples, 
il faudra bien qu’elle sonne; elle sera la der¬ 
nière des oppresseurs du monde (2). 

13 

François Walter (de Strasbourg) présente à la Convention nationale le premier cahier co¬ lorié des principales plantes officinales qu’il cultive dans le jardin de l’hôpital militaire de la Montagne à Strasbourg. Mention honorable, et renvoi aux comités d’instruction publique et d’agriculture (3). 

RHULL profite de cette occasion pour dire 
que, quoiqu’il y eût dans le département du 
Bas-Rhîn une infinité de mauvais citoyens, et 
quoique la langue allemande fût peu harmo¬ 
nieuse, (comme on s’est plu à l’imprimer dans 
un rapport sur l’unité de la langue française), 
les cœurs étoient toujours en harmonie avec la 
liberté et l’égalité. Applaudi (4). 

14 

Le comité de surveillance de Gannat, dépar¬ tement de l’Ailier, envoie, sous l’adresse du représentant du peuple Vernerey, une caisse renfermant 189 marcs 7 onces d’argenterie provenant des ci-devant églises et des condam¬ 

nés; plus, 2848 liv. 16 s. en numéraire, et 3 
marcs de galon en or. 

Mention honorable, insertion au bulletin, et renvoi à la commission des domaines nationaux 
pour faire retirer la caisse et vérifier les 
objets (5). 

15 

Le général Hanriot fait passer à la Conven¬ tion nationale 270 liv. 10 s. offerts, pour subve¬ nir aux frais de la guerre, par les compagnies 

(1) P.V., XXXIX, 300. Bin, 28 prair. (1er suppl1) et 29 prair.; J. Fr., n° 629. (2) M U., XLI, 9. (3) P.V., XXXIX, 300. Bln, 3 mess. (1er suppl*); M.U., XL, 423; J. Sablier, n° 1380; C. Univ., 28 prair.; Rép., n° 178. (4) Mess, soir, n° 666; C. Eg., n° 666; Audit, nat., n° 630. 

(5) P.V., XXXIX, 301. Btn, 3 mess. (1er suppl‘); 
J. Sablier, n° 1380; J. Fr., n° 629. 
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